
 

Jésus dit : 

« Moi, je suis la porte : si quelqu'un entre par mo i, il sera sauvé. » 

(Jean 10.9) 

 

 

 

Mettrais-tu Dieu à la porte ? 

Oserais-tu ? 

Tremblement de terre au Pérou : des milliers de morts et de sans-abri. – 

Cyclone en Jamaïque : peur et dévastation. – Incendies ravageurs en Grèce : 

encore des morts et un long cortège de souffrances et de désolations. – Des 

guerres un peu partout dans le monde, et peut-être chez toi aujourd’hui ? – Et tu 

te dis : Que fait Dieu ? S’il existe, pourquoi n’intervient-il pas ? Après toutes ces 

questions, tu conclus que Dieu n’existe pas, parce qu’il ne répond pas. 

Pourtant tu sais bien que Dieu te laisse choisir de vivre avec ou sans lui. Peut-

être lui as-tu dit : sors de ma vie, je n’ai pas besoin de toi ! Et tu as l’audace de te 

demander pourquoi il n’intervient pas dans une catastrophe qui te touche de 

près ? Tu as rayé Dieu de ta vie et tu “l’attaques” dès que la maladie ou un 

événement terrible te frappent ! Tu crois tout ce que disent les médias et tu ne 

crois pas ce qui est écrit dans la Bible, parole de Dieu ? Tu t’inquiètes de ce que 

les autres pensent de toi et tu te moques de ce que Dieu pense de toi ! Tu juges 

Dieu responsable du malheur du monde et tu oublies de le remercier quand tu es 

en bonne santé et que tout va bien. Ton attitude est irresponsable et illogique ! 

C’est comme dans certains pays où l’on affirme haut et fort que Dieu n’existe pas. 

Et on pourchasse les chrétiens, de peur qu’ils communiquent leur foi à leurs 

concitoyens et les “contaminent” ! 

Réfléchis bien : même si tu as mis Dieu à la porte de ta vie, il insiste encore 

avec un amour inlassable : « Je me tiens à la porte et je frappe. Si quelqu’un 

entend ma voix et ouvre la porte, j’entrerai chez l ui, je mangerai avec lui et 

lui avec moi » (Apocalypse 3.20).  

 



Une petite fille demandait : 

– Où frappe Jésus ? 

– Il frappe à la porte de ton cœur. 

– Comment peut-on lui ouvrir ? 

– En lui répondant : oui, Seigneur Jésus, viens habiter en moi. 

– Mais si j’ai plein de choses mauvaises dans mon cœur, comment peut-il 

entrer ? 

– Quand c’est la nuit, il n’y a pas de lumière dans la maison. Mais quand le 

soleil se lève, il chasse les ténèbres. Jésus est lumière et amour. Si tu le pries 

d’habiter en toi, l’égoïsme et la méchanceté disparaîtront. Alors ouvre vite ton 

cœur à Jésus. 

Tous au paradis ? 

Tout le monde veut aller au paradis. Mais tous n’iront pas. Chacun a peur de 

mourir et se demande : qu’y a-t-il après ? On se rassure comme on peut : – après 

la mort, le néant ? – Après la mort, la paix, le repos ? – Dieu dit : « Après la 

mort, le jugement  » (Hébreux 9.27). 

Un homme avait vécu sans Dieu, loin de Dieu toute sa vie. Et maintenant il était 

mort. Sa famille se demandait s’il fallait lui donner un enterrement religieux ? 

Finalement elle a opté pour une simple cérémonie au cimetière. La Bible a été 

ouverte, et quelques versets solennels ont été lus devant les proches et les amis. 

Quelques-uns entendaient la Parole de Dieu pour la première fois : « L’heure 

vient où tous ceux  qui sont dans les tombeaux entendront la voix du Fi ls de 

l’homme . Et ils sortiront, ceux qui auront pratiqué le bien pour une résurrection 

de vie. Et ceux qui auront fait le mal pour une résurrectio n de jugement » 

(Jean 5.29). Tous ressusciteront. Ceux qui ont vécu sans Dieu seront jugés et 

condamnés. Car le plus grand mal est d’avoir refusé le don de Dieu, le don de la 

vie en Jésus. Ceux qui ont accepté Jésus Christ (c’est cela faire le bien) ont la vie 

éternelle par lui. Car Jésus dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui 

croit en moi, même s’il meurt vivra…  Crois-tu cela ? » (Jean 11.25-26). 

Le chemin du paradis, c’est Jésus . Il dit : « Moi, je suis le chemin, la vérité, et 

la vie. Personne ne vient au Père si ce n’est par moi » (Jean 14.6). 



Quand Jésus a été cloué sur une croix, deux bandits ont aussi été cloués, l’un à 

sa droite, l’autre à sa gauche. L’un insulte Jésus. L’autre fait des reproches au 

premier : « Tu es condamné à mort comme cet homme, et tu ne respectes même 

pas Dieu ? … Nous avons bien mérité notre punition, mais lui n’a rien fait de 

mal ! » (d’après Luc 23.39) Ils sont une image des deux catégories d’humains qui 

existent sur la terre : d’un côté ceux qui se détournent, indifférents ou moqueurs ; 

de ’autre côté ceux qui reconnaissent leurs fautes et crient vers Jésus dans leur 

détresse : L’un des brigands supplie : « Souviens-toi de moi…  » Jésus lui 

répond aussitôt : « Aujourd’hui tu seras avec moi dans le paradis  » (Luc 

23.43). 

A ceux qui demandent grâce aujour d’hui, Dieu répond : « Vos péchés vous 

sont pardonnés par son nom »  (le nom de Jésus - 1 Jean 2.12) 

Comment “apprivoiser” la mort ? 

Un adolescent d’une quinzaine d’années, tout réjoui, s’approche d’un stand 

biblique : “J’aimerais faire un cadeau. Qu’est-ce que je dois choisir : un calendrier 

ou une Bible ?” 

On le renseigne et il choisit la Bible. 

– Je crois vraiment que le Seigneur Jésus Christ est mort pour moi. 

– As-tu peur de mourir ? 

– Non, pas du tout. Je sais que j’irai avec Jésus. Et dans un sens il me tarde de 

le voir… dit-il avec un grand sourire. 

Et nous nous réjouissons avec lui, car nous avons la même espérance, l'assu-

rance de la présence vivante et éternelle de Jésus. Car « nous serons avec le 

Seigneur pour toujours  » (1 Thessaloniciens 4.17). 

Aujourd’hui la question se pose à toi : as-tu répondu oui  à l’appel de Jésus ? 

T’es-tu tourné vers le Sauveur ? 

Dieu dit : « J’ai mis devant toi la vie et la mort… Choisis la v ie… en aimant 

l’Eternel, ton Dieu, en écoutant sa voix et en t’at tachant à lui  » (Deutéronome 

30.19). 
 


